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366 REVUE DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE-SAINTE

Aux Trois-Rivières, comme un écho de la fête du 24 juin, 
on a rappelé le 25 juillet le souvenir de la première messe célé
brée sur le territoire de l’actuelle cité, au confluent du Saint- 
Laurent et du Saint-Maurice.

Il sera encore temps de parler, dans nos numéros de septem
bre et d’octobre de la deuxième et troisième célébrations ; 
nous redirons brièvement ici ce qui donna une note francis
caine à la Fête Nationale du 24 juin.

Il était impossible de détourner l’attention de nos Frères 
et Sœurs du Tiers-Ordre de la participation qu’ils devaient 
prendre à la solennité générale ; aussi les Noces d’argent 
du Couvent de la rue Dorchester ne furent-elles qu’une in
time fête de piété et d’actions de grâces. La sainte Messe fut 
célébrée à sept heures du matin par le R. P. Gardien. Nos Frères 
et nos Sœurs y accoururent bien nombreux pour la communion 
générale à laquelle ils avaient été convoqués. Le chœur de la 
Fraternité Sainte Elisabeth exécuta, avec la sûreté et la piété 
qui lui sont habituelles, des motets de circonstance. Ce fut 
tout pour lors ; mais l’inauguration du nouveau couvent, en 
octobre, ne sera-t-elle pas la plus digne manifestation de gra
titude à l’égard de Celui qui a fait d’un humble grain de sénevé, 
le grand arbre où les oiseaux du Ciel, tant d’âmes privilégiées 
par leur vocation au Premier ou au Troisième Ordre, sont 
venus se reposer ?

Un peu avant dix heures, cinq ou six cents Frères du Tiers- 
Ordre, en grand habit, arrivaient par l’Avenue du Parc au lieu 
désigné pour la célébration de la Messe pontificale. Us ve
naient ainsi en procession, priant et chantant, de la chapelle 
de leurs Fraternités respectives : Saint-François, Notre-Dame 
des Anges, Saint-Antoine. Sur leur passage, une légitime mais 
sympathique curiosité les saluait ; les réflexions que l’on pou
vait saisir étaient significatives du respect et de l’édification 
dont les âmes étaient touchées. Particulièrement la présence 
des “ jeunes ” était remarquée et admirée.
, Les Tertiaires furent groupés autour de l’autel, leurs ban-


